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Frédéric Carrard

Cécile Matthey

Parmi le riche corpus céramique mis au jour à Morat/Combette, les

importations nous offrent des indices sur les contacts commerciaux

ainsi que le statut social des habitants du site au lersiècle avant J.-C.

Un aedificium helvète à Morat/Combette:
premiers résultats céramologiques

Morat/Combette a fait l'objet de fouilles de

grande ampleur préalablement à la construction

de l'autoroute A1 (fig. 1 Ce vaste établissement

rural helvète est exceptionnel à plusieurs

titres: par l'étendue de sa surface fouillée tout

d'abord, qui offre une vision extensive du site,

par sa continuité d'occupation ensuite, puisqu'il

se développe sans hiatus de La Tène finale

jusqu'à l'époque romaine, avec la construction

d'une villa rustica monumentale. Il se distingue

également par l'abondance de son mobilier, et

notamment son corpus céramique, le plus

important sur un site de ce genre à LT D2 en Suisse.

L'analyse de la céramique importée permet de

replacer cet habitat dans la dynamique socio-

économique générale de cette période, qui se

caractérise par la romanisation progressive des

élites celtiques. Morat/Combette, dont l'étude

est en cours, se révélera sans doute essentiel

pour la compréhension des privata aedificia1 sur

le Plateau suisse.

Topographie et historique
des fouilles

Situé à un peu plus d'un kilomètre de la ville

de Morat, au cœur de cette région des Trois-

Lacs particulièrement riche en vestiges de l'âge

du Fer et de l'époque romaine2 (fig. 2), le site

de Combette occupe l'extrémité occidentale

du Plateau de Burg, vaste terrasse molassique

mi

Fig. / Abb. 1

Vue de Morat/Combette en

cours de fouilles depuis l'est

Blick von Osten auf die

Ausgrabungen von Murten/Combette

d'une quinzaine d'hectares particulièrement

propice à une occupation. Outre sa position

dominante et la vue imprenable qu'il offre sur

le lac de Morat, le Mont Vully et le Jura, il jouit
d'un bon ensoleillement et d'une certaine

protection contre la bise. Par ailleurs, la proximité

de plusieurs sources et ruisseaux facilite son

approvisionnement en eau. Le site se poursuit

sur la parcelle voisine de Vorder Prehl, qui en

constitue l'extrémité méridionale.

La présence à cet endroit d'un important
établissement à la fin de l'âge du Fer ainsi qu'à

l'époque romaine n'est pas surprenante. En

effet, Morat/Combette est situé à moins de dix

kilomètres d'Avenches, capitale des Helvètes

romanisés.
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Site fortifié/Oppidum Habitat

9 Site funéraire

Site cultuel

Pont

1 Studen/Jensberg BE

2 Port BE

3 Bem/Engehalbinsel BE

4 Mont Vully FR

5 Galmiz/Tuschmatt et Riedli FR

6 Morat/Combette FR

7 Courgevaux/Le Marais 1 FR

8 Meyriez/Merlachfelcl FR

9 Avenches VD

10 Bois de Châtel VD

11 Posieux/Châtillon-s-Glâne FR

12 Montagny-Ies-Monts FR

13 Payeme/Route de Bussy VD

14 Cugy/Les Combes FR

15 Frasses/Les Champs Montants FR

16 Châtillon/La Vuarda FR

17 Châbles/Les Biolleyres FR

18 Cheyres/Roche Burnin FR

19 Cuamy/La Maule VD

20 Cressy/Sermuz VD

21 Yverdon-les-Bains VD

22 Onnens/Praz Berthoud VD

23 Concise/Fin de Lance VD

24 Bevaix/Les Chenevières et La Prairie NE

25 Boudry/Crotte du Four NE

26 Marin/Les Bourguignonnes NE

27 Saint-Blaise/Chätoillon NE

28 Cornaux/Les Sauges NE

29 La Tène NE

30 Messen/Altes Schulhaus SO

31 Hindelbank/Lindenrain BE

Découvert par Max de Techtermann, le site a

connu en 1903/1904 et 1910 deux campagnes

de fouilles qui ont mis en évidence une partie

de la villa romaine et livré plusieurs tombes

implantées dans les ruines de ce bâtiment. Avant

la construction de l'autoroute A1, il a fait l'objet

de prospections de surface systématiques en

1984 puis de fouilles extensives entre 1986 et

1995 (fig. 3). La zone fouillée, qui couvrait environ

un hectare, se concentrait principalement à

l'angle sud-ouest du Plateau de Burg et à la

rupture de la pente. En parallèle, la parcelle de Vorder

Prehl a connu une intervention ponctuelle,

puis des fouilles d'urgence en 1995, à l'occasion

du déplacement de l'ancienne route cantonale.

Une longue histoire

Fréquenté au Mésolithique et au Néolithique,

le site de Morat/Combette a été occupé à l'âge

du Bronze, peut-être à l'époque de Hallstatt,

puis en continu de la fin de l'âge du Fer au Haut

Moyen Age5. Au Mésolithique et au Néolithique,

ce sont principalement des outils et des

éléments de débitage en silex épars qui signalent

une fréquentation humaine; aucune structure

n'a pu être associée à ces artefacts.

Entre la fin du Bronze ancien et la fin du Bronze

final, le site connaît une succession d'occupations

qui ont livré une céramique abondante

Fig. / Abb. 2

Morat/Combette dans son

contexte régional: localisation des

principaux sites de La Tène finale

dans la région des Trois-Lacs

Murten/Combette im regionalen

Kontext: Lage der wichtigsten

spätlatenezeitlichen Fundstellen

in der Dreiseenregion

ainsi que diverses structures, parmi lesquelles

un empierrement et de nombreux trous de

poteau. Il semble qu'un grand bâtiment sur

sablières soit attribuable à cette période, mais en

l'état actuel de l'étude, le plan général de l'habitat

ne peut être reconstitué.

Seuls un fragment de brassard tonnelet et de

rares fibules en position secondaire témoignent
d'une occupation au Premier âge du Fer. La

période de La Tène ancienne n'a pas livré de

vestiges; en revanche, quelques découvertes

isolées, dont un bracelet côtelé en verre bleu (voir

infra, fig. 8.1), remontent à La Tène moyenne.

Le début de La Tène finale est matérialisé par

une petite sépulture à incinération (LT D1b, soit

120-80 avant J.-C.) et par certains éléments de

mobilier (un bracelet en verre pourpre et une

fibule en bronze de type «Nauheim»; LT D1b,

voir infra, fig. 8.2-3), trouvés en position secondaire

dans le comblement d'un chenal; on ne

peut que supposer la proximité d'un habitat,

hors des limites de fouilles. C'est vers la fin de

La Tène finale, au Ier siècle avant J.-C, que Combette

connaîtra un établissement de grande

ampleur. Celui-ci se développera sans hiatus

jusqu'à l'époque romaine (fig. 4-5).

Au centredu site, un vaste chenal naturel s'écoule

d'est en ouest, coupant littéralement la terrasse

en deux zones (voir fig. 5.A). Son comblement

volontaire et définitif à l'époque augustéenne
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Fig. / Abb. 3

Morat/Combette: situation

topographique et emprise des

fouilles dans le cadre de l'autoroute

A1

Murten/Combette: Topografie

und von der Ausgrabung erfass-

tes Areal im Rahmen der Autobahn

A1

Fig. / Abb. 4

Schéma chronologique de

l'occupation du site à la fin de

l'âge du Fer et au début du

Haut-Empire

Chronologieschema zur Besiedlung

des Fundplatzes am Ende

der Eisenzeit und zu Beginn der

Römischen Kaiserzeit

(10-20 après J.-C), la zone d'habitat principale

de Combette se déplace vers la partie nord du

site (voir fig, 5.C), au détriment de la partie sud,

dont l'occupation devient plus clairsemée: a-ton

reconverti cet espace en zone agricole (voir

fig. 5.D)? En tout cas, les enclos et autres

éléments parcellaires y sont maintenus durant tout
le Ier siècle après J.-C, mais sans relation assurée

avec des structures domestiques (voir fig. 5.E).

La terrasse nord du site connaît une ou plusieurs

occupations, notamment aux abords d'un

second chenal, comblé volontairement dans les

années 30/40 après J.-C. Matérialisées par de

nombreux trous de poteau, solins et sablières,

elles restent encore difficiles à distinguer et à

dater. Vers le milieu du Ier siècle après J.-C, la

première villa est bâtie en maçonnerie, mais son

arasement par les constructions suivantes rend

la lecture de son plan peu intelligible à ce stade

de l'étude. Après une seconde phase de

construction dans le dernier quart du Ier siècle après

J.-C (voirfig. 5.F), le bâtiment est en partie

abandonné vers le milieu du IIe siècle, et ses matériaux

massivement récupérés pour l'édification

d'une autre villa, située plus à l'est (voir fig. 5.G)5.

Seuls les locaux de sa moitié ouest continuent à

être occupés, avec quelques remaniements, au

IIIe siècle et durant le Bas-Empire (voirfig. 5.H).

Quant à la terrasse sud, elle a livré diverses

structures encore mal datées, parmi lesquelles

au moins deux petits bâtiments carrés (voir fig.

5.I). De même orientation que la villa, ils faisaient
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Cimetière (non daté, post IVe siècle apr J.-C.)

Chenaux
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probablement partie de ses dépendances. La

zone a connu quelques réaménagements dès

le milieu du IIIe siècle, mais l'occupation pourrait

s'y être maintenue de manière plus diffuse

jusqu'au IVe siècle.

Durant le Haut Moyen Age (Vle-Vlle siècles),

Morat/Combette continue à être fréquenté. En

effet, un habitat se développe dans la partie sud

du site (voir fig. 5.J), et la cour de la villa montre

des traces d'occupation (trous de poteau, voir

fig. 5.K). Un cimetière est même implanté dans

les ruines de la villa, mais ses liens avec l'habitat,

tout comme sa datation exacte, restent difficiles

à établir, faute de mobilier associé aux sépultures

(voirfig. 51).

L'établissement helvète du
Ier siècle avant J.-C,

Organisation générale

C'est au cours du Ier siècle avant J.-C. qu'un
habitat important se développe à Morat/Combette

(fig. 6). Le vaste chenal qui s'écoule au centre du

site (voir fig. 6.A) semble avoir été assez contrai-

Fig. / Abb. 5

Plan schématique et localisation

des principales zones d'occupation

de l'âge du Bronze au Haut

Moyen Age: en blanc: zones

fouillées: en gris: zones non

fouillées

Schematicher Plan und Lage

der wichtigsten Siedlungszonen

von der Bronzezeit bis ins Früh ¬

mittelalter; weiss; gegrabene

Fläche; grau: nicht gegrabene

Fläche

gnant pour influencer la structuration de

l'espace (orientation des bâtiments, fossés parcellaires).

Les vestiges du Haut-Empire reprendront

d'ailleurs en grande partie les axes généraux

est/ouest hérités de l'occupation laténienne.

Les aménagements principaux se concentrent au

sud du chenal. Les plus remarquables sont deux

fossés contemporains, étroits et peu profonds,

situés au centre et à l'est de la zone (voir fig. 6.B)6.

Dans les espaces délimités par ces fossés

s'intègrent plusieurs bâtiments en terre et bois de

modules divers, dont l'un, sur le bord du chenal,

atteint une surface d'environ 40 m2 (voirfig. 6.C).

Il est accompagné d'une construction plus petite

(env. 10 m2), peut-être un grenier (voir fig. 6.D).

Comme les perturbations provoquées par les

aménagements postérieurs compliquent

l'interprétation des vestiges, la configuration d'autres

bâtiments est plus incertaine (voir fig. 6.E). Dans

l'enclos situé au sud-est, une grande fosse carrée

semble contemporaine de ces constructions (voir

fig. 6.F). L'angle d'un autre enclos a été mis au jour
à l'extrémité sud du site, sur la parcelle de Vorder

Prehl (voirfig. 6.G). Associé à un niveau d'occupation

diffus, il date lui aussi de La Tène finale.
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La partie centrale du site, au nord du chenal,

n'a été que partiellement fouillée, et les traces

d'occupation y restent peu denses et fortement

perturbées. Plusieurs bâtiments sont

localisés aux abords du chenal, mais sans qu'il soit

possible d'en restituer précisément le plan (voir

fig. 6.H). Par ailleurs, quelques grandes fosses,

probablement liées à l'extraction de matériaux

de construction (galets, molasse, argile), contenaient

des éléments de mobilier isolés attribuables

au Ier siècle avant J.-C. (voir fig. 6.I)7.

La terrasse supérieure, au nord, qui constitue le

lieu d'implantation de la future pars urbana de la

villa romaine, a livré du mobilier céramique de La

Tène finale, mais en faible quantité et sans relation

assurée avec des structures (voir fig. 6.J)8.

Même si la surface fouillée n'offre pas une vision

complète du site, il est possible de reconnaître

une importante exploitation agricole, avec des

bâtiments de différents modules et des fossés

visant au drainage ou à la délimitation d'espaces

fonctionnels que les études en cours devront

préciser. Cette interprétation comme habitat

rural privé (privatum aedificium) est confortée

par révolution ultérieure du site. Le début du

Fig. / Abb. 6

Plan schématique des vestiges

de La Tène finale et localisation

des principaux ensembles de

mobilier; en blanc: zones fouillées;

en gris: zones non fouillées

Schematischer Plan derspàt-

latènezeitlichen Befunde und Lage

der wichtigsten Fundensem-

bles; weiss: gegrabene Fläche;

grau: nicht gegrabene Fläche

Haut-Empire connaîtra le développement d'un

«établissement indigène» dont l'organisation

s'inscrit dans la continuité de celui de La Tène

finale, et qui aboutira à la construction d'une

villa rustica de type méditerranéen.

Stratigraphie et ensembles de mobilier

Etant donné les conditions stratigraphiques

particulières du site (occupations gallo-romaines

successives, mobilier souvent remanié, utilisation

prolongée et mauvaise lisibilité du niveau

d'apparition de certaines structures) et la faible

sédimentation existant entre les niveaux de

circulation laténiens et les aménagements du

début de l'époque romaine, la distinction des étapes

successives de l'occupation de La Tène finale

est bien souvent délicate. Aucun ensemble clos

n'a pu servir de référence et, bien souvent, les

couches d'habitat en place sont diffuses (fig. 7).

Les structures en creux ayant livré du mobilier,

telles que les fossés et certaines fosses, paraissent

avoir été systématiquement comblées lors

de la destruction de l'établissement de La Tène

finale, sans doute dans une même phase de

terrassement que le chenal. En témoignent de
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Ensemble Sect, de fouille

2001 MU-C02

2002 MU-C02

2003 MU-C02

2012 MU-C01

2013 MU-C01

2014 MU-C01

2015 MU-C02

2022 MU-C02

2029 MU-C02

2031 MU-C02

2033 MU-C02

2034 MU-C02

2035 MU-C02

2038 MU-C02

2040 MU-C02

2041 MU-C02

2042 MU-C02

2043 MU-C02

2044 MU-C02

2055 MU-C02

2056 MU-C02

2058 MU-C02

2069 MU-C02

2070 MU-C02

2073 MU-C02

2078 MU-C02

2080 MU-C02

Description de l'ensemble

comblement du chenal, partie inférieure

comblement du chenal, partie supérieure

comblement d'un puits

traces diffuses sous le premier état romain

remanié, tout le secteur nord

secteur nord-ouest (sondage)

remanié, secteur sud-ouest

traces d'occupation diffuses, secteur sud-ouest

couche d'occupation en place

couche d'occupation en place

comblement du chenal, partie ouest

couche d'occupation en place

remanié, secteur sud-est

couche d'occupation en place

comblement du fossé, partie inférieure

comblement du fossé, partie supérieure

remanié (sur le chenal)

remanié, nord du chenal

remanié, bande au sud-est du chenal

couche d'occupation en place

comblement du fossé

traces d'occupation diffuses

traces d'occupation diffuses

comblement d'une fosse

calage de trou de poteau

comblement d'une fosse? (sondage)

couche d'occupation en place (sondage)

Datation Type d'<

LTD2b-Aug. ancien positif

LT D2b-Aug. ancien artificiel

LT D2b-Aug. ancien positif

LT D2-Auguste artificiel

LTD2 vrac

LTD2 artificiel

LTD2 vrac

LTD2b-Aug. artificiel

LT D2b-Aug. ancien positif

LTD2 positif

LT D2-Aug. ancien artificiel

LT D2-Aug. ancien positif?

LTD2 vrac

LTD2 positif

LTD2 positif

LTD2 positif

LT D2-Aug. ancien vrac

LTD vrac

LTD vrac

LTD positif

LTD2b positif

LTD artificiel

LTD artificiel

LT D2b-Aug. ancien positif

LTD positif

LTD positif?

LT D2-Aug. positif

nombreux collages de tessons, éloignés parfois

de plusieurs dizaines de mètres.

En raison de la continuité entre l'occupation

laténienne et les réaménagements romains, il

a fallu dans certains cas différencier artificiellement

les niveaux des deux périodes en fonction

des décapages et de la répartition spatiale, en se

basant sur des arguments typologiques. Compte

tenu de la présence répétée de marqueurs

augustéens anciens (service la de Haltern) en

relation avec les marqueurs tardo-laténiens, nous

considérons donc que les structures et niveaux

d'occupation identifiés comme antérieurs au

comblement du chenal appartiennent à une

même phase d'occupation. Cette période couvre

deux à trois générations, entre LT D2 (sans

différenciation entre les phases a et b) et l'époque

augustéenne ancienne, soit au plus tôt de

80 à 20/15 avant J.-C.

Le chenal, dont le comblement marque la fin de

Fig. / Abb. 7

Ensembles ayant livré des

céramiques méditerranéennes

importées et des imitations

Fundensembles mit importierter

mediterraner Keramik und

Imitationen

l'occupation La Tène finale, a livré le plus gros

ensemble céramique du site. Les matériaux

détritiques qui ont servi à son remplissage proviennent

des niveaux d'occupation de ses abords et

sans doute aussi de couches inférieures arasées

lors des terrassements; il contient donc aussi

bien du mobilier résiduel antérieur à l'existence

du chenal (âge du Bronze) que du matériel la-

ténien couvrant toute la période de fonctionnement

de rétablissement rural. Néanmoins,

grâce à la richesse de son mobilier, il constitue

un jalon chronologique incontournable.

Datation de l'établissement

Les marqueurs chronologiques traditionnels

(fibules, parures en verre) ont majoritairement

été découverts dans des niveaux remaniés de

l'époque romaine. Outre une fibule de Nauheim

en bronze et un bracelet en verre pourpre de LT

D1b (fig. 8.2-3), une geschweifte Fibel eu bron-














































































